
L'union à Dieu  par le Saint Esprit 
dans la spiritualité Orthodoxe

(Extraits du livre : "Essai sur la théologie mystique de l'Eglise d'Orient" de Vladimir Lossky) 

Si  le  Dieu  inconnaissable  (incognoscible)  se  révéle  comme  la  Sainte  Trinité,  si  son
incognocibilité apparaît comme le mystère des Trois Personnes et la Nature Une, c'est que le Saint
Esprit ouvre à notre contemplation la plénitude de l'Etre divin. C'est pourquoi, dans le rite oriental,
le  jour  de  la  Pentecôte  est  appelé  fête  de  la  Trinité.  C'est  la  stabilité  absolue,  terme  de  toute
contemplation,  de  toute  élévation  et,  en  même  temps,  principe  de  toute  théologie,  (de  vie
spirituelle), vérité première, donnée initiale à partir de laquelle toute pensée, tout être prennent leur
commencement. Saint Grégoire de Naziance, Evagre le Pontique, Saint Maxime et d'autres Pères de
l'Eglise,  identifiaient  la  connaissance  parfaite  de  la  Sainte  Trinité,  avec  le  Royaume  de  Dieu,
perfection dernière (joie céleste) à laquelle sont appelés les êtres créés...

  

La tradition de l'Eglise d'Orient (l'Orthodoxie) connait la créature tendant vers la déification,
se surpassant continuellement dans la grace ; elle connait aussi la créature déchue se séparant d'avec
Dieu pour entrer dans un nouveau plan existentiel, celui du péché et de la mort....



C'est uniquement dans l'Eglise, par les yeux de l'Eglise que la spiritualité Orthodoxe verra le
Christ.
Autrement dit, elle le connaitra dans le Saint Esprit. 
Le Christ se présentera à elle toujours dans la plénitude de Sa Divinité glorifiée et Triomphant,
même dans sa passion, même dans le tombeau. La kénose sera toujours supplée par l'éclat de la
divinité.
Mort et reposant dans le sépulcre, Il descent aux enfers comme un Vainqueur et détruit à jamais la
puissance de l'ennemi.
Ressusité et monté aux cieux, il ne peut être connu de l'Eglise sous un autre aspect que celui d'une
Personne de la Sainte Trinité, siègeant à la droite du Père après avoir terrassé la mort.
Le Christ "historique", "Jésus de Nazareth", tel qu'il apparaissait aux yeux des témoins étrangers, 
le Christ extérieur à l'Eglise est toujours dépassé dans la plénitude de la révélation accordée aux
vrais témoins , aux yeux de l'Eglise éclairée par le Saint Esprit.
Le culte de l'humanité du Christ  est  étranger à la tradition Orientale où, plutot,  cette humanité
déifiée revêt ici la même forme glorieuse dans laquelle les disciples l'ont vu sur le Mont Thabor,
-humanité du Fils qui rend vivible la divinité commune avec le Père et l'Esprit.
La voix de l'imitation du Christ n'est jamais pratiquée dans la vie spirituelle de l'Eglise Orthodoxe.
En effet, elle semblerait ici avoir un certain caractère d'implénitude, être une attitude extérieure vis-
à-vis du Christ.
Pour  la  spiritualité  Orthodoxe,  la  seule  voie  qui  nous  rende  conforme  au  Christ  est  celle  de
l'acquisition de la grace conférée par le Saint Esprit.
Les saints de l'Eglise Orthodoxe n'ont jamais eu de stigmates, empreintes extérieures qui rendirent
semblables au Christ souffrant quelques grands Saints et Mystiques de l'Eglise Romaine.
Mais, par contre, très souvent, les saints Orthodoxes ont été transfigurés par la lumière intérieure de
la  grace  incrée  (du  Saint  Esprit)  et  apparurent  resplendissants  comme  le  Christ  lors  de  sa
transfiguration....





Le Saint Esprit, en venant habiter en nous fait de notre être le siége de la très Sainte Trinité,
car le Père et le Fils sont inséparables de la divinité de l'Esprit.
-"Nous recevons le feu nu de la divinité, dit Saint Syméon le Nouveau Théologien, le feu dont le
seigneur disait  : Je suis venu pour mettre le feu sur la terre. (Luc 12,49) 
Qu'est ce que ce feu si ce n'est le Saint Esprit, consubstantiel au Fils par sa divinité, Saint Esprit
avec lequel le Père et le Fils entrent en nous et peuvent être contemplés ? "
Par la  venue du Saint  Esprit,  la  Sainte  Trinité  habite  en nous et  nous déifie,  nous confère ses
énergies  incréées,  sa  gloire,  sa  divinité  qui  est  la  Lumière  éternelle  à  laquelle  nous  devons
participer.



C'est pourquoi, d'après Saint Syméon, la grace ne peut pas rester cachée en nous, l'habitation
de la Sainte Trinité ne peut pas demeurer non révélée.
-"Si quelqu'un prétend, dit Saint Syméon, que tous les croyants ont reçu et possèdent le Saint Esprit
sans en avoir la conscience ou l'expérience, il blasphème en traitant de mensonge la parole du Christ
disant que "l'Esprit est une source d'eau qui s'écoule dans la vie éternelle (Jean 9,14) et encore :
"celui qui croit en Moi des fleuves d'eau vive couleront de son sein (Jean 7,38) .
Si la source jaillit en nous, le fleuve qui en procéde doit être necessairement visible à ceux qui ont
les yeux pour voir. Mais si tout cela se passe en nous sans que nous en ayons quelque expérience ou
conscience, il est certain alors que nous ne sentirons, non plus,  la vie éternelle qui en résulte, que
nous ne verrons pas la Lumière du Saint Esprit, que nous resterons morts, aveugles, insensibles
dans le vie éternelle, aussi bien que nous le sommes dans la vie présente.
Notre expérience sera donc vaine et notre vie inutile, si nous demeurons toujours dans la mort, si
nous restons morts selon l'esprit, privés d'expériences de la vie éternelle.
Mais il n'en est pas ainsi, en vérité, il n'en est pas ainsi. Ce que j'ai dit maintes fois, je le dirai encore
et je ne cesserai de le répéter : lumière est le Père, lumière est le Fils, lumière est l'Esprit Saint. Les
Trois  sont  une  seule  lumière  intemporelle,  indivisible,  sans  confusion,  éternelle,  incréée,
intarissable, sans mesure, invisible, parce qu'elle est en dehors et au dessus de toute chose, lumière
que personne n'a jamais pu voir avant d'être purifié, ni recevoir avant de l'avoir vu.
Car il faut d'abord l'avoir vu pour l'acquérir ensuite avec des peines et des labeurs multiples...."  

   


